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«  Quand j’arrive à Paris, c’est la première fois qu’on 
me considère comme un individu ! On me considère 
comme je suis quelque part. Au Cambodge, j’étais 
toujours le fils de quelqu’un, le frère de… Tandis qu’ici, 
à Paris, en France, on me considère comme je suis. 
À l’époque, il faut dire que c’est la communauté qui 
prime, ce n’est pas moi. On ne raisonne en tant que 
moi, en tant qu’individu. L’individu n’a pas de place 
dans ce raisonnement. Et je pense que quelque part, 
c’est dangereux ça. On met en doute ce que l’on 
ressent vraiment soi-même. Parce qu’on fait partie 
d’une histoire, c’est notre histoire. Alors on dit : Voilà, 
je suis prêt à souffrir pour que l’avenir soit meilleur 
pour mon peuple. Non ! »

INDIVIDU ET COMMUNAUTÉ

Selon Le Petit Larousse « individu » veut dire « ce qui 
est indivisible ». Qui est indivisible ? Nous répondons, 
bien entendu, c’est la personne humaine. Parce que 
pour nous, « individu » signifie « personne humaine ».

Or nous savons bien que cela n’a pas été toujours ain-
si. Même aujourd’hui dans certains milieux, l’individu 
est : le clan, la communauté, la famille… Pol Pot voulait 
que l’individu soit « l’Angkar » (ou « l’Organisation »), 
Staline ou Mao « Prolétaire », Hitler le « peuple Alle-
mand »…

Aujourd’hui encore, dans certains milieux, l’amour 
entre personnes est interdit puisque ces personnes 
ne sont pas encore des individus. Or, l’amour est plus 
fort que tout ! C’est le cas en Occident, depuis Roméo 
et Juliette ou encore, « je pense donc je suis » de Des-
cartes. C’est donc à partir du XVIe que la personne 
humaine a commencé à devenir « individu ».

Aujourd’hui, il y a encore des confusions, même dans 
notre société démocratique. En général, on utilise 
souvent le mot « personne » plutôt que « l’individu », 
qui est visiblement trop compliqué ou qui comporte 
trop de sens. L’individualité est une construction sans 
fin.

Pour qu’un individu soit vraiment libre, il doit être in-
tégré à une communauté vraiment libre. Pour qu’une 
communauté soit une communauté vraiment libre, il 
faut que ses membres soient vraiment libres.

Mais il y a individu et individualisme. Deux aspects 
contradictoires depuis la nuit des temps des condi-
tions humaines : un penchant à s’associer et un pen-
chant à s’isoler. À l’âge de la consommation de masse, 
le monde bascule dans un hyper-individualisme ex-
trême. 

L’individu doit son épanouissement à la communauté 
mais la communauté l’étouffe également. Le senti-
ment d’appartenance à une communauté se double 
du sentiment à vouloir être soi, distingué des autres.  
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